
SAGESSE ET PIURETÉ

elle projette à traveris leurs oeuvres des rayons sur la posté-
rité -et ceux-là dissipent les images dont l'humanité s'ent-
veloppe. Combien sont -rares ceux dont la raison, à l'exemn-
pie dlu soleil, sème autour d'eux un jour éblouissant!1

(Je fut le privilège de Thomas d'Aquin d'illuminer
ainsi le Mlle siècle. Et, non content d'ensoleiller son
époque, son génie rendit mê~me plus brillantes les étoiles qui
avaient plané pendant treize siècles au ciel de la théologie.
Aujourd'hui encore maint astre, qui a percé les ténèbres3 de
notre âtge, lui doit la meilleure part de son éclat.

De qui donc, de Jean le Précurseur ou de Thomas le
Docteur, le disciple chéri a-t-il tracé ce portrait : IlErat
tucerna ardens et lucens ?" Et ne fut-ce pas une inspiration
hieureuse dle l'artiste que de représenter Thomas étalant sur
sa poitrine un soleil dont les rayons, comme ceux d'un
phare, t-ondent l'horizon des siècles pour corriger les écarts
du passé, diriger la marche du présent et orienter la route
de l'avenir ? Rational divin où se détachent, comme sur
celui> du graind-prôtre, ces deux mots qui résument la car~-
rière de n~otre Saint : IlSapientia, Qastitas ".

IlLucerna 1ucens " :Thomas le fut, plus que tout
autre, par la sagesse dfont l'inonda le"I Maître des sciences"
"Lucerna ardens" principe de cette sagesse meme, la

chasteté- en explique l'inépuisable profondeur. Ainsi se
trouve réalisée, dans celui qu'on a si bien normé le Docteu~r
Angélique, la vérité dle cette. parole :"Quoe desursum est
sapientia prinmu pitdica est "

n une courte page Salomon raconte l'histoire entière
7ie. Il La sagesse d'un roi ", dit-il, Ilassure la stahi-
son p euple. . .. Voilà pourquoi je choisis la sages~se ;
soufle m'envahit. Je la préfàrai aux royaumnes et
ûnes, sans oser la comparer ni aux riches~ses ni aux

n flambeau. Oc
~touis les tleris


